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 MONTIGNY-SUR-L'AIN 
 
 

A - Structures et vestiges 
préhistoriques, archéologiques et historiques 

 
 

 
❶ Traces de la voie romaine au lieu-dit "La Pérouse", bordée de tumuli et  

 d’ossements humains 

❷ Il en est de même dans les lieux appelés "au Combat" et "aux Os" 

❸ Enclos au sud de la commune, au lieu-dit "les Grands Essarts", l'un circulaire,  

 un autre à structure rectangulaire "double emboîtée" et un enclos rectangulaire.  

 La prospection au sol a révélé des débris de tuileaux en assez grande quantité 

❹ Deux tumulus à environ 100 m au sud-est du site précédent 

 

 
Les numéros renvoient à des localisations sur cartes   

 



B - Sources bibliographiques 

 
 
Anonyme    Manuscrit (env. 1900) 
 
ROTHE Marie-Pierre   Carte archéologique de la Gaule - le Jura (2001) 
 
ROUSSET Alphonse   Dictionnaire géographique historique et statistique  
     des communes de la Franche-Comté et des  
     hameaux qui en dépendent, classés par   
     département. Département du Jura (1853-1858) 
 

 
 

C - Extraits de textes publiés 
 
 

Après avoir coulé du nord au sud, la rivière d’Ain se détourne brusquement entre Crotenay 
et le Pont-du-Navoy pour prendre sa direction de l’est à l’ouest. Près du coude formé par 
cette déviation, s’élève une haute colline que couronnent les ruines du château de 
Monnet. Montigny est agréablement assis au pied de la montagne, dans la vallée. Le 
paysage qu’on découvre depuis les ruines du château, ressemble assez à celui dont on 
jouit depuis la côte de Mirebel. Dans notre article sur Monnet-la-Ville, nous avons signalé 
les nombreux vestiges d’antiquités qu’on rencontre dans cette contrée.  
 

Alphonse ROUSSET - Dictionnaire du Jura (1856) 

 

✽✽✽ 

 

356 - Montigny-sur-l'Ain (alt. 460-660 m ; 7,99 km2) 

Commune situé sur la rive gauche de l'Ain à environ 4 km au nord du lac de Chalain, 
implantée à la fois sur Ie plateau de Champagnole et dans la Combe d'Ain. 'Le sol, en 
grande partie en plaine, est d'une médiocre fertilité" : A. Rousset, 1853-1858, 4 [1856], p. 
307. 

❶ (08) Une voie présumée romaine de Pont-du-Navoy à Marigny passait dans la 

commune ; des traces en ont été reconnues au XIXème siècle au lieu-dit "la Pérouse". 
Selon F. Jeudy, cette voie romaine doit correspondre au chemin d'exploitation parallèle à 
la BD27 de Montigny à Marigny : A. Rousset, 1853-1858,4 [1856], p. 308 ; Fr. Jeudy, 
1993, p. 19. Cet axe de circulation pourrait avoir une origine proto-historique, voire 
néolithique : P. Pétrequin, 1990, p, 246-247 (cf. Baresia, n° 38 § 1*). 

❸ (01) Au sud de la commune, au lieu-dit les Grands Essarts, au lieu-dit cadastral A 

I'Hôpital (alt. ± 490 m), sur Ie revers de la colline, J. Aubert et B. Callois ont repéré des 
enclos : l'un circulaire (peut-être un enclos funéraire protohistorique), "une structure 
rectangulaire double emboîtée" et un enclos rectangulaire. La prospection au sol a révélé 
des débris de tuileaux en assez grande quantité : J. Aubert, 1983,- B. Callois, 1983, 



diapositives couleur n0 V 124-65, V 124-66, V 124-67, V 124-68 ; - Fr. Jeudy, 1993, p. 18 ; 
M. Delemont, 1995, n° 79. 

❹ (07) À environ 100 m au sud-est du site précédent, en contrebas de la route (alt. ± 480 

m), l’existence de deux tumulus est probable : Fr. Jeudy, 1993, p. 19. 

❷ (05-06) Plusieurs tertres, interprétés comme des tumulus, ont été signalés au XIXème 

siècle : Ie long de la voie romaine, aux lieux-dits "Au Comba" et "Aux Os". Fr. Jeudy n'en a 
repéré aucun en prospection au sol : A. Rousset, 1853-1858, 4 [1856], p. 308 ; Fr. Jeudy, 
1993,p.19. 

Marie-Pierre ROTHÉ - Carte archéologique de la Gaule (2001)  
 

✽✽✽ 

 

Dans le lieudit « à la Pérouse », on reconnaît les traces de la voie romaine qui, de Pont du 
Navoy, tirait à Marigny. Ses bords sont couverts de tumuli et d’ossements humains… 
 
Manuscrit anonyme 
 

✽✽✽ 

 

… Il en est de même dans les lieux appelés "au Combat" et "aux Os". Ces tertres et ces 
débris humains se rattachent à la grande bataille livrée dans la Combe-d’Ain, du IVème au 
Vème siècles. 
 

Alphonse ROUSSET - Dictionnaire du Jura (1856) 

 

 


